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L’ÉCOLE CENTRALE PARIS

LES FORMATIONS À L’ÉCOLE CENTRALE PARIS : UNE MÊME EXIGENCE DE QUALITÉ

Préparer des ingénieurs de haut niveau scientifi que et technique, leaders, entrepreneurs et innovateurs, telle 
est l’ambition du nouveau projet éducatif centralien, mis en place en 2007 à l’École Centrale Paris. Cette for-
mation totalement innovante est organisée autour de :

• L’acquisition d’une culture scientifi que et technique à la pointe des avancées internationales ;

• Le développement du leadership professionnel, afi n d’amener progressivement le futur ingénieur à deve-
nir acteur du changement ;

• La compréhension des grands enjeux du XXIe siècle dans un monde internationalisé.

Les élèves sont accompagnés dans la construction de leurs projets professionnel et personnel. Des ateliers 
séminaires leur apportent les outils et les bases comportementales propices à leur épanouissement. Des 
conférences, des visites d’entreprises et des projets concrets leur permettent d’intégrer la réalité des enjeux 
de société et des défi s qu’ils auront à relever.

Outre le diplôme d’ingénieur centralien, l’École Centrale Paris propose 

• des Masters (5 mentions), 

• une École Doctorale, 

• des Mastères Spécialisés : 18, répartis en 3 catégories : management et technologies, sciences et techno-
logies, santé et biotechnologie,

• de la formation continue.

Centrale Paris 
Leader, Entrepreneur, Innovateur

• Un campus de 18 ha ;

• Plus de 2 200 élèves dont 18% de fi lles ;

• 230 doctorants ;

• 11 départements d’enseignement ;

• 9 options et 6 Filières de 3e année ;

• 220 enseignants et 1 000 vacataires.
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UNE RECHERCHE AU SERVICE DES ENTREPRISES ET DE LA SOCIÉTÉ

Le Centre de Recherche de l’École Centrale Paris vise à contribuer à l’élaboration des réponses à apporter aux 
grands défi s technologiques et sociétaux actuels.

En interaction forte avec les entreprises et les partenaires académiques nationaux et internationaux, les la-
boratoires développent leurs recherches dans les thèmes suivants : énergie, environnement et risques, santé 
et bio-ingéniérie, micro et nano-sciences, systèmes d’information et systèmes d’entreprise. Ils s’appuient 
également sur des partenariats privilégiés avec Supélec et l’ENS Cachan, ainsi qu’avec l’Université René Des-
cartes (Paris V), ainsi que sur la mise en place d’équipes mixtes de recherche et d’opérations communes avec 
les grands organismes de recherche (CNRS, CEA, INRIA).

En 2007, Centrale Paris a créé, en partenariat avec Supélec, l’Institut Carnot C3S, dédié aux recherches col-
laboratives dans le domaine de la Science des Systèmes. En 2009, Centrale Paris, Supélec, l’ENS Cachan et 
l’Université Paris XI ont créé le « Collège des Sciences de l’Ingénierie et des Systèmes ».

UNE INTERACTION TRÈS FORTE AVEC LES ENTREPRISES

Les projet éducatif centralien intègre l’entreprise comme un acteur à part entière de la formation. Celles-ci 
interviennent à plusieurs niveaux :

• Elles contribuent à la défi nition de la stratégie de l’École (ex : via le Conseil d’Administration) ;

• Elles fournissent un millier d’intervenants chaque année ;

• Elles accueillent les élèves en stage (de 8 à 20 mois) ;

• Elles contribuent à l’élaboration pratique des enseignements, grâce aux partenariats pédagogiques.

L’École Centrale Paris a également développé depuis 2001 un incubateur de starts-up, qui vise à faciliter la 
création d’entreprises performantes. 

• 120 enseignants chercheurs

• 5 domaines de recherche ;

• 6 unités de recherche

• 6 M€ de contrats industriels et de sub-
vention par an

• 31 000 m2 de laboratoires ;

• 202 publications de rang A

• 89 entreprises partenaires d’options / fi -
lières de 3e année ;

• 12 partenaires premium, qui sont particu-
lièrement engagées aux côtés de l’École : 
AREVA, BNP PARIBAS, EADS, EDF, GDF 
SUEZ, GENERALI, GROUPE SAFRAN,  
MCKINSEY&COMPANY, PSA PEUGEOT, 
CITROËN, SAP BUSINESSOBJECTS, SO-
CIETE GENERALE et VALLOUREC. 

• Une vingtaine d’entreprises accueillies 
dans l’incubateur depuis 2001

L’ÉCOLE CENTRALE PARIS
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UNE POSITION DE LEADER À L’INTERNATIONAL

L’École Centrale Paris a toujours affi ché son développement à l’international comme objectif prioritaire. Elle a 
ainsi tissé un réseau de liens avec les partenaires internationaux les plus prestigieux, notamment par :

Le réseau T.I.M.E (Top Industrial Managers for Europe) rassemblant 50 universités ;

Le CESAER (Association des Grandes Écoles et Universités d’ingénieurs en Europe).

Par ailleurs, Centrale Paris élabore des programmes d’échange ou de partenariat originaux avec des pays tels 
que la Chine ou l’Inde. Ainsi, en 2005, le Groupe des Écoles Centrales a créé, en partenariat avec l’Université 
de Beihang, l’École Centrale de Pékin.  

Depuis fi n 2008, Centrale Paris a signé une alliance stratégique avec Supélec. Désormais tous les grands 
projets seront examinés ensemble et chaque projet commun sera l’occasion de rapprochement des deux 
structures voire de création de structures communes.

L’École a également annoncé son déménagement à l’horizon 2015 sur le campus de Saclay, à côté de ses 
alliés du CSIS : Supélec, ENS Cachan et Paris XI.

• Plus de 110 universités partenaires dans 
plus de 30 pays ;

• 40% des Centraliens sont doubles-diplô-
més (un ou 2 ans à l’étranger) ;

• 30% d’élèves-ingénieurs sont internatio-
naux ;

• 52 nationalités sur le campus ;
• 120 à 150 étudiants à Centrale Pékin par 

an.

L’ÉCOLE CENTRALE PARIS

Le Centre d’excellence en biotechnologies blanches est rattaché, au sein de 
l’École Centrale Paris, au Laboratoire de Génie des Procédés et des Maté-
riaux. Ce laboratoire  possède des compétences confi rmées et reconnues 
internationalement en Génie des Procédés, et notamment en :
• Modélisation des procédés du micro au macro ;
• Simulation et optimisation des procédés ;
• Opérations de séparation.

Depuis 1980, le laboratoire a développé le Génie des Procédés Microbiologiques, à travers la mise en place 
d’une équipe dédiée, effectuant ses travaux de recherche sur :
• Les procédés biologiques pour l’environnement ;
• Les procédés biologiques pour l’agroalimentaire ;
• L’optimisation des transferts interphases, notamment les transferts gaz-liquide ;
• Le couplage.

Le Laboratoire de Génie des Procédés et des Matériaux (LGPM)
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UN ENGAGEMENT TRÈS FORT DES COLLECTIVITÉS LOCALES

Reims Métropole et la Ville de Reims adhèrent au Pôle de Compétitivité “Industries 
et Agro-Ressources (IAR)” depuis cette année et souhaitent développer ce partena-
riat en promouvant la valorisation non alimentaire des agro-ressources et en met-
tant en oeuvre des opérations contribuant au renforcement du tissu économique et 
scientifi que du territoire rémois.

La contribution de Reims Métropole à l’installation de l’École Centrale Paris sur le 
site de Reims-Pomacle en est un exemple et s’inscrit dans le cadre plus général 
de sa stratégie de développement. L’implantation sur le territoire rémois de forma-
tions supérieures de haut niveau témoigne du dynamisme retrouvé de l’enseigne-
ment supérieur à Reims.

En effet, l’École Centrale Paris crée un Centre d’Excellence, consacré au Génie des Procédés et aux Biotech-
nologies blanches. Les «Biotechnologies blanches» permettent de remplacer certains procédés industriels 
traditionnels peu respectueux de l’environnement par des procédés qui s’inscrivent dans le cadre du déve-
loppement durable (ressources naturelles renouvelables, protection de l’environnement, traitement des eaux 
usées, synthèse enzymatique).

L’École Centrale Paris a choisi de s’installer à proximité des plateformes technologiques et des équipements 
pilotes en bio-raffi nerie du Pôle Industries Agro-Ressources afi n de développer et tester des solutions à 
l’échelle industrielle. La notoriété de l’École Centrale consolidera la réputation du Pôle IAR en tant que leader 
dans le domaine des agro-ressources au niveau international.

La venue de l’École Centrale Paris sur la plateforme “Bioraffi nerie Recherches et Innovations” (BRI) annonce 
l’arrivée prochaine d’autres grandes écoles :

• AgroParisTech, école d’ingénieur dans le domaine des sciences du vivant et de l’environnement, a iden-
tifi é un enjeu de formation et de positionnement scientifi que concernant la transformation des agro-res-
sources à fi nalité non alimentaire et souhaite installer une Chaire en Agro Biotechnologies Industrielles.

• RMS souhaite créer une Chaire en Économie Agro-Bio-Industrielle, afi n de déterminer la chaîne de valeur 
de l’industrie chimique (évaluation des coûts réels des énergies carbones et renouvelables, calcul du prix 
de revient des molécules obtenues par les nouveaux procédés etc.) et de proposer des outils d’analyse 
et de gestion (estimation de la valeur d’usage des molécules produites, calcul du seuil des prix à partir 
duquel la production des molécules devient rentable, etc.).

Reims Métropole et la Ville de Reims :
le dynamisme retrouvé de l’enseignement supérieur
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UN ENGAGEMENT TRÈS FORT DES COLLECTIVITÉS LOCALES

Châlons-en-Champagne, le 29 novembre 2010

À l’occasion de la cérémonie offi cialisant l’installation de l’équipe d’enseigne-
ment et de recherche de l’École Centrale Paris sur le site de Reims-Pomacle, 
René-Paul Savary, Président du Conseil général de la Marne, réaffi rme l’en-
gagement du Département à soutenir la construction du Centre d’excellence 
en biotechnologies blanches, qui constitue l’un des volets essentiels au déve-
loppement de la plateforme d’innovation bioraffi nerie recherches et innova-
tions (BRI).

L’implantation de Centrale Paris dans la Marne n’est pas le fruit du hasard. 
Plusieurs faits marquants ont contribué à la création de cette antenne. 

Depuis près d’une vingtaine d’années, les collectivités locales, au premier rang desquelles le Conseil général 
de la Marne, se mobilisent aux côtés de la profession agricole pour favoriser l’émergence de valorisations 
non alimentaires des agro-ressources. Cette dynamique s’est traduite concrètement par le soutien à l’im-
plantation et l’équipement des laboratoires, la structuration des équipes de recherche et l’encouragement 
aux synergies. La labellisation en 2005 du pôle de compétitivité à vocation mondiale Industries et agro-res-
sources (IAR) a salué la pertinence des efforts menés par les collectivités pour développer les biotechnologies 
blanches dans notre région.

La révolution de la chimie verte répond à un défi  majeur auquel est confronté le monde contemporain : la 
raréfaction des ressources en énergie fossile. Il faut leur substituer des énergies alternatives et parmi elles, 
les ressources végétales ont toute leur place. Les bioproduits issus du végétal sont moins polluants et plus 
compatibles avec la santé que ceux issus du pétrole. On voit tout l’intérêt pour notre territoire d’être en pointe 
sur ces thématiques.

Aussi, pour conserver ce leadership dans un contexte de compétition internationale accrue, il importe au-
jourd’hui de capitaliser et diffuser les savoirs acquis et renforcer la recherche et ses applications. Telle est 
la vocation de la plateforme d’innovation BRI regroupant sur le site de Pomacle-Bazancourt les acteurs de la 
recherche, de l’enseignement, de l’industrie et de l’économie.

Destiné à héberger des établissements d’enseignement supérieur, le pôle d’excellence en biotechnologies 
blanches est l’un des axes fort de ce dispositif. L’École Centrale Paris en constitue le premier pilier, avec pour 
thématique de recherche le génie des procédés et des matériaux. Cette implantation symbolise la conver-
gence de la dynamique du pôle IAR et des orientations de Centrale Paris dans le domaine des biotechnologies.

La notoriété de cette école permettra en outre de consolider la visibilité du pôle IAR et la réputation de notre 
pôle d’enseignement supérieur en Europe comme à l’international.

Par ailleurs, la présence dans la Marne de Centrale Paris et prochainement d’AgroParisTech est un atout 
considérable pour l’attractivité et le dynamisme de notre territoire et une réponse à la priorité inscrite dans 
la démarche Marne 2020 d’accueillir de nouvelles populations (jeunes, chercheurs, entrepreneurs). Elle offre 
également des possibilités d’ouverture aux étudiants de la Marne, en collaboration avec les établissements 
d’enseignement supérieur et de recherche locaux tels que l’URCA, RMS, l’ENSAM...

Centrale Paris dans la Marne :
Le résultat d’une dynamique de territoire
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UN ENGAGEMENT TRÈS FORT DES COLLECTIVITÉS LOCALES

Les biotechnologies blanches et la chimie verte sont au 
cœur des perspectives de développement du territoire 
champardennais. Depuis près d’une vingtaine d’années, 
l’ensemble des partenaires, publics comme privés, se 
sont mobilisés pour favoriser l’émergence de nouvelles 
valorisations non traditionnelles des agro-ressources : État, Collectivités territoriales, laboratoires de recherche 
publics et privés, équipes scientifi ques et, bien entendu, opérateurs économiques agro-industriels. 
La valorisation des agro-ressources, est ainsi devenue un champ d’expertise reconnu de la région Champagne-
Ardenne. La labellisation en 2005, du pôle de compétitivité à vocation mondiale IAR « Industries et Agro-Res-
sources » a confi rmé le positionnement de la région dans le paysage international des nouvelles valorisations des 
agro-ressources, de la chimie verte et des biotechnologies blanches. 
Dans ce contexte, la Région Champagne-Ardenne a souhaité être l’un des partenaires principaux pour l’implanta-
tion du Centre d’excellence en biotechnologies blanches de l’École Centrale Paris, réaffi rmant ainsi le rôle qu’elle 
entend jouer aux côtés des autres acteurs concernés, dans le développement de l’enseignement supérieur, de la 
recherche et de l’innovation au meilleur bénéfi ce du territoire régional. 
Parce que les formations de niveau supérieur contribuent à assurer la pérennité de jeunes populations qualifi ées 
en région, parce que le développement d’une recherche de grande qualité contribue à la visibilité du territoire, à 
son attractivité et à la consolidation d’une économique fondée sur la connaissance, l’implication de la Région dans 
le projet d’installation de l’École Centrale Paris sur le site de Pomacle s’inscrit dans la continuité de son action en 
faveur de l’enseignement supérieur, de la recherche et de l’innovation. 
La Région Champagne-Ardenne, consciente de l’intérêt stratégique que représente le secteur des agro-ressources 
et de la chimie verte pour le développement de son territoire, s’affi rme comme un partenaire privilégié des acteurs 
qui concourent à sa promotion.
Elle accompagne ainsi les acteurs académiques et soutient les projets de recherche amont portés par les équipes 
scientifi ques de ce domaine, présentes dans les universités, les écoles et les centres de recherche associés aux 
grands organismes. La thématique Agro-Ressources constitue l’un des axes structurants du volet recherche du 
contrat de projet État-Région 2007-2013. La Région y contribue fi nancièrement à part égale avec l’État et gère une 
partie des fonds FEDER qui abondent les programmes de recherche de ce domaine scientifi que. 
Elle poursuit une politique volontariste en faveur des étudiants pour lesquels elle favorise les conditions de vie 
et d’études et contribue à soutenir les fi lières d’enseignement supérieur et la recherche qu’elle coordonne dans 
tous les domaines et en particulier dans celui des agro-ressources.
Elle accompagne le pôle de compétitivité IAR en soutenant son fonctionnement, en participant à ses instances de 
gouvernance, en contribuant à la défi nition de sa stratégie, en soutenant les projets de recherche et développement 
qu’il coordonne.
Elle soutient les projets de recherche privée conduits par les acteurs du territoire.
Elle participe à la structuration de l’écosystème régional d’innovation dans ce domaine en intégrant pleinement 
les problématiques liées au développement de nouvelles valorisations des agro-ressources dans les réfl exions et 
structures qui y concourent. Elle a ainsi créé un département thématique Europol’Agro au sein de l’Agence régio-
nale pour la Recherche et l’Innovation CARINNA  ;  elle a aussi mis en exergue la thématique agro-ressources dans 
le cadre de la stratégie régionale d’innovation établie en concertation avec l’État.
C’est dans cette perspective d’ensemble, que s’inscrit naturellement le soutient de la Région au Centre d’excel-
lence en biotechnologies blanches de l’École Centrale Paris. Ce dernier, structuré autour d’une équipe d’ensei-
gnants chercheurs de haut niveau,  va concourir au renforcement et à la renommée du site de Pomacle qui consti-
tue ainsi un vrai point de cristallisation de compétences reconnues nationalement et internationalement dans les 
domaines de la valorisation des agro-ressources, de la chimie verte, des procédé, des agro-matériaux et de leur 
cycle de vie…
L’installation d’un Centre d’excellence de l’École Centrale Paris consacré au Génie des Procédés et aux Biotech-
nologies Blanches, au même titre que l’arrivée prochaine d’équipes d’AgroParisTech sur la plaque de Pomacle, 
appuient les efforts déjà consentis au profi t du développement d’une recherche et d’un enseignement de haut 
niveau dans le domaine de la valorisation des agro-ressources et de la chimie verte. Ces initiatives, inscrites dans 
une stratégie de long terme, contribuent à consolider la masse critique en terme de R&D, à attirer de nouveaux 
chercheurs de renom, à renforcer enfi n la visibilité et le rayonnement régional dans ces domaines. Elles concourent 
au développement du territoire régional, à son attractivité et à sa reconnaissance internationale dans des domaines 
où se fondent les espoirs d’un avenir riche de promesses. 

La Région Champagne-Ardenne, partenaire du Centre d’Excellence 
en biotechnologies blanches de Centrale Paris
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CONTACTS PRESSE

• École Centrale Paris
Alexandrine URBAIN
alexandrine.urbain@ecp.fr
01 41 13 13 10

• Reims Métropole
Geneviève Dogué
0326777545
genevieve.dogue@reimsmetropole.fr

• Conseil général de la Marne
Cécile Failliot
failliotc2@cg51.fr
03 26 69 52 02

• Conseil régional de Champagne-Ardenne
Marie-Paule Carisio
mpcarisio@cr-champagne-ardenne.fr
03 26 70 89 22


